
Dieu peut toujours… mais ne veut pas toujours ! 
 
 
Passage cité par Bernard pendant le culte (Ps 73v25-26) : 
Qui ai-je dans les cieux ? Et je n’ai eu de plaisir sur la terre qu’en toi. Ma chair et mon 
cœur sont consumés ; Dieu est le rocher de mon cœur, et mon partage pour toujours. 
Une maladie nous touche (ma chair) et nos émotions sont bouleversées (mon cœur). 
Bien-sûr Dieu est souverain et omnipotent. Il peut toujours guérir et délivrer.  
Mais parfois il ne le fait pas. Que penser alors ? Sur quoi s’appuyer (le rocher) ? 
Petite réflexion sur la maladie et la guérison, sur l’épreuve et la délivrance … 
 
Lectures  
Et un lépreux vient à lui, le suppliant et se jetant à genoux devant lui, et lui disant : Si 
tu veux, tu peux me rendre net. Et Jésus, ému de compassion, étendant la main, le 
toucha, et lui dit : Je veux, sois net. Et comme il parlait, aussitôt la lèpre se retira de 
lui ; et il fut net. Marc 1v40-42 
 
Et qui est le Dieu qui vous délivrera de ma main ? … Shadrac, Méshac et Abed-Nego 
répondirent et dirent au roi : … S’il en est comme tu dis, notre Dieu que nous servons 
peut nous délivrer de la fournaise de feu ardent, et il nous délivrera de ta main, ô roi 
! Dan 3v17-18. 
 
A- L’expression de la foi d’un malade qui s’appelle Tim (en italique vert)  
Je suis atteint d’un cancer de stade quatre, avec un mauvais pronostic. 
Je crois aux guérisons, soit par le Seigneur, soit par l’intercession des autres.  
Je suis convaincu qu’il y a des moments où Dieu intervient pour guérir. 
Et je crois sincèrement qu’il peut le faire et qu’il le fait souvent. 
Mais j’ai encore le cancer.  
Malgré des milliers de prières, dont beaucoup ont été baignées dans une foi 
abondante et l’onction d’huile, j’ai encore le cancer et mon horloge terrestre tourne. 
Je suis un continuationiste convaincu qui croit aux dons de guérison, mais qui ne 
semble presque jamais être guéri – à moins que je ne compte les guérisons du nez 
qui coule, des piqûres de moustique, des petites coupures et blessures.  
 
J’ai deux énormes soucis de santé dans ma vie : 
1- un mal de tête, causé par des lésions nerveuses, depuis 35 ans, 24h/24 
2- un cancer au stade quatre.  
Jusqu’à ce jour, aucune de ces deux maladies n’a été guérie. 
 
Mon expérience de vie revêt un caractère douloureux : j’ai prié pour des malades et 
les ai vus guérir. Mais cela n’a jamais fonctionné pour moi. 

B- Paul a fait la même expérience et sans doute ressenti les mêmes choses.  
Il savait que Dieu pouvait guérir et qu’il se servait de lui pour le faire : 

• un infirme à Lystre Actes 14v8-10 

• de nombreux malades à Éphèse par des linges Actes 19v11-12 

• le père de Publius et d’autres malades à Malte Actes 28v7-9 

• il ressuscite aussi Eutyche Actes 20v9-12 
 
Et pourtant …  

 ses propres prières pour sa guérison personnelle n’ont pas abouti : 
… une écharde pour la chair … À ce sujet j’ai supplié trois fois le Seigneur, afin qu’elle 
se retirât de moi ; et il m’a dit : Ma grâce te suffit, car ma puissance s’accomplit dans 
l’infirmité 2Cor 12v7-10.  
 

 il a dû laisser Trophime avec une maladie non guérie en cours : j’ai laissé 
Trophime malade à Milet. 2Tim 4v20 
 

 Epaphrodite a été malade, fort près de la mort. Il n’a sans doute pas été guéri par 
Paul, mais Dieu a eu pitié de lui Phil 2v27 
 

 il n’a rien pu faire pour les troubles de l’estomac de son bien-aimé Timothée, si ce 
n’est prescrire une modeste quantité de vin qui servait de médicament :  
Ne bois plus de l’eau seulement, mais use d’un peu de vin, à cause de ton estomac et 
de tes fréquentes indispositions. 1Tim 5v23 
 
Croire que Dieu peut guérir et guérit signifie que nous croyons en quelque chose 
même si notre expérience nous dit le contraire. Cela devrait être ainsi.  
Nous devons croire tout ce que la Bible enseigne, même lorsque nos expériences ne 
sont pas alignées. La Bible n’est jamais erronée.  
Nos interprétations, expériences, préférences et perceptions le sont souvent. 
 
C- Que penser alors quand nous constatons que Dieu ne nous guérit pas ? 
Accepter de croire qu’il a un meilleur plan, plus sage, avec plus d’amour pour nous.  
Et lutter pour cultiver cette pensée. 
Il y a en Dieu des profondeurs et des desseins que nous ne pouvons pas encore 
comprendre, des mystères que nous ne pouvons pas encore connaître.  
Il a  des intentions que nous sommes incapables de discerner, des gloires que nous 
ne pouvons pas encore voir. 
Nous savons que Dieu guérit, mais nous savons aussi par la Bible et la vie réelle qu’il 
ne guérit pas tout le temps. Ou même la plupart du temps.  
Sa priorité n’est pas de garder ses enfants perpétuellement en bonne santé. 
 



NB : On trouve chez les chrétiens deux attitudes extrêmes à éviter : 
1- ceux qui se prétendent guérisseurs, qui promettent une guérison à chaque fois … 
ça ressemble à de la présomption déguisée en foi 
2- ceux qui affirment que Dieu guérit, mais qui donnent l’impression qu’il n’est pas 
susceptible de le faire … ça ressemble à du doute déguisé en humilité. 
 
D- Accepter la souveraineté de Dieu 
Avec la maturité, nous devenons prudents.  
Et nous comprenons que Dieu n’est ni prévisible, ni à notre service.  
C’est un Être libre, qui habite l’éternité et illumine les ténèbres avec sa lumière. 
Il intervient pour laisser paraître sa force, manifester ses soins, déployer ses desseins 
et répandre sa gloire.  
 
Il n’y a personne comme lui, il n’y en a tout simplement aucun autre : 
Car moi, je suis Dieu, et il n’y en a pas d’autre ; je suis Dieu, et il n’y en a point comme 
moi, déclarant dès le commencement ce qui sera à la fin, et d’ancienneté ce qui n’a 
pas été fait, disant : Mon conseil s’accomplira, et je ferai tout mon bon plaisir Es 
46v9-10 
 
Car ainsi dit celui qui est haut élevé et exalté, qui habite l’éternité, et duquel le nom 
est le Saint : J’habite le lieu haut élevé et saint, et avec celui qui est abattu et d’un 
esprit contrit, pour revivifier l’esprit de ceux qui sont contrits, et pour revivifier le 
cœur de ceux qui sont abattus. Es 57v15 
 
Oui ! Dieu peut accomplir un miracle pour délivrer et guérir.  
Mais nous ne sommes pas sûr à 100% qu’il le fera. 
Et s’il le fait, nous ne savons pas quand il le fera. 
Apprenons donc à lui en laisser la décision ! Et reposons-nous sur sa grâce. 
 
C’est une chose difficile à accepter pour nous, humains : la maladie n’est pas le plus 
grand souci de Dieu, ni sa priorité.  
Mais sa gloire et la gloire de son Fils, le salut des hommes, notre croissance le sont.  
 
Dieu utilise souvent la maladie : 

• pour nous conduire au salut 

• pour nous purifier du péché 

• pour montrer à Satan et au monde comme sa grâce soutient nos vies 

• pour nous sevrer de l’amour charnel des choses de ce monde 

• pour nous accompagner vers et à travers l’expérience de la mort, dans la 
gloire, là où la maladie et la mort n’existent plus 

 

Dieu est une personne souveraine.  
Il n’est pas un ambulancier cosmique qui se précipite sur la scène du drame.  
Il est le Dieu Tout-Puissant, qui est déjà et toujours là.  
Il est un Père aimant qui a à l’esprit des choses plus profondes, plus personnelles et 
plus importantes que juste s’assurer que nous échappions à nos maladies, que ce 
soit un petit rhume ou une maladie grave. 
 
E- Conclusion de Tim 
Tout cela me laisse avec la foi des trois jeunes Hébreux ; une foi qui affirme que Dieu 
peut accomplir un miracle pour délivrer et guérir.  
Mais, comme eux, je ne suis pas sûr à 100% qu’il le fera, ni quand il le fera.  
J’apprends à me contenter de lui laisser la décision, quoi qu’il arrive. 
Dieu est dans la fournaise ardente avec moi.  
Et il fait des choses sages et merveilleuses qui échappent à mon imagination.  
Telle est la foi pour laquelle je me bats.  
Qui me permettra de tenir jusqu’à la guérison … ou jusqu’au paradis. 
 
NB : ne sachant pas ce que Dieu décidera, nous sommes exhortés à prier avec foi 
pour les malades : Quelqu’un parmi vous est-il malade, qu’il appelle les anciens de 
l’assemblée, et qu’ils prient pour lui en l’oignant d’huile au nom du Seigneur ; et la 
prière de la foi sauvera le malade, et le Seigneur le relèvera Jacq 5v14-15 

--------------- 

 
Cantique indiqué par Benjamin (H&C 231) 
«Ma grâce te suffit». Oh ! parole admirable ! 
Elle suffit à tout jusqu’au bout du chemin, 
Prélude merveilleux au bonheur ineffable 
Qu’auprès de toi, Jésus, nous goûterons sans fin. 
   

«Ma grâce te suffit». Dans la faiblesse extrême, 
Nous éprouvons, Seigneur, ton tout-puissant secours ; 
Tu soutiens notre foi dans la souffrance même, 
Nous entourant toujours des soins de ton amour. 

   
De ta grâce bientôt, dans la maison du Père, 
Nous pourrons savourer tous les effets bénis, 
Nous souvenant, là-haut, du jour où, sur la terre, 
Tu nous as répondu : «Ma grâce te suffit». 

--------------- 
 
Ce message est largement inspiré de cet article de Tim Shorey  
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